
LE SYSTÈME ÉCONOMIQUE INTERNATIONAL 

Les problèmes de gestion de l'interdépendance après la Première Guerre 
mondiale ont conduit à la Grande Dépression et ont été en partie responsables 
du déclenchement de la Seconde Guerre mondiale. Conscients des avantages 
qui pouvaient en découler, les grands hommes d'État de l'après-guerre ont mis 
en place les institutions nécessaires à l'établissement d'un système commercial 
et financier stable à l'échelle internationale. Ainsi, l'Accord général sur les 
tarifs douaniers et le commerce (GATT) est venu établir un ensemble de droits 
et d'obligations coùvrant le commerce d'à peu près tous les produits industriels, 
agricoles et halieutiques; le GATT constitue le cadre contractuel multilatéral 
d'une bonne partie du commerce mondial des biens. Le Fonds monétaire 
international (FMI) a fourni le cadre institutionnel pour la coopération 
monétaire et les ajustements de balance des paiements. La Banque mondiale et 
les banques régionales de développement ont été d'importants instruments du 
développement économique du Tiers monde, tout comme l'ont été le 
Programme des Nations unies pour le développement, l'Organisation mondiale 
de la santé, l'Organisation des Nations unies pour l'alimentation et l'agricul-
ture et l'UNICEF. 

Le Canada a joué un rôle important dans l'édification de ce système. Il 
continue de croire en une économie internationale où tous peuvent se partager 
les bienfaits d'une croissance et d'une prospérité marquées au coin de la 
stabilité. Dans l'ensemble, le système a bien servi ses membres, mais il a aussi 
eu pour effet d'accentuer l'interdépendance. Le commerce international des 
biens et des services a connu une grande expansion; on estime qu'il représente 
aujourd'hui 2 billions de dollars par année. Il ne fait pas de doute que les 
exportations participent de plus en plus à la prospérité des nations, et tout 
particulièrement du Canada. (Voir la figure 1.) Les mouvements internatio-
naux de capitaux d'investissement ont eux aussi pris de l'expansion et se situent 
aujourd'hui entre 160 et 180 milliards de dollars par année. 

Si les avantages de l'interdépendance économique ont été appréciables, les 
coûts n'en ont pas été négligeables. La concurrence et les tensions économiques 
internationales se font aujourd'hui sentir plus profondément et plus rapidement 
que jamais, et les politiques intérieures sont souvent soumises à un examen 
international et font l'objet de mesures de rétorsion. Par voie de conséquence, 
des conflits surgissent entre les exigences d'un système international efficient et 
équitable d'une part, et les politiques socio-économiques nationales d'autre 
part. L'intensification de l'interdépendance a fait que les questions économi-
ques ont pris une place de plus en plus importante dans la politique étrangère, 
tandis que les considérations de politique étrangère jouent un rôle plus grand 
dans les politiques économiques nationales. 

La dégradation du milieu 
naturel d'un pays peut nuire à 
l'environnement physique et 
économique d'un autre; les 
décisions économiques d'un pays 
peuvent avoir des effets néfastes 
sur le milieu naturel d'un autre. 

La concurrence et les tensions 
économiques internationales se 
font aujourd'hui sentir plus 
profondément et plus 
rapidement que jamais. 

La coopération au niveau de la politique économique 

L'accélération des échanges internationaux de biens, de services et de 
capitaux a tissé des liens nouveaux et profonds entre les nations. Comment 
faire face à cette réalité de façon constructive de manière à permettre la mise 
en oeuvre de politiques nationales sans pour autant miner le système 
international: voilà le défi primordial que doivent relever les décideurs 

Les instruments de la gestion 
internationale n'ont pas évolué 
de pair avec l'intensification de 
l'interdépendance. 
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